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 FAIRE TERRITOIRE,
LES ÉCOLES D’ART  
  ET DE DESIGN EN 
LEURS LIEUX

Chaque année l’ANdÉA réunit la communauté  
des écoles supérieures d’art et design dans le cadre  
de son séminaire d’été, occasion de mise en commun, 
d’échanges et de prospective.  
 
Les 06 et 07 septembre 2018 à Rennes, ce sont environ 
300 personnes (étudiant.e.s, enseignant.e.s, personnels 
administratifs, directeurs et directrices, président.e.s et 
partenaires) qui débattront et anticiperont l’école d’art 
de demain au prisme des mutations territoriales et des 
politiques publiques qui se réinventent aujourd’hui par 
les lois récentes, les initiatives collectives et individuelles 
et l’évolution de la société.  
 
Qu’est-ce qu’une école inscrite sur un territoire et visible 
à l’échelle internationale ? Qu’est-ce qu’être étudiant.e, 
artiste, designer, critique ou théoricien.ne dans une  
ville, une métropole, une région ? De quelles manières  
les métiers de l’art et du design participent-ils de  
l’économie des territoires et de leur valeur ? À quelle 
échelle les établissements d’enseignement supérieur  
Culture travaillent-ils et à la croisée de quelles  
politiques publiques ? Comment les élu.e.s inventent  
elles/ils les nouveaux périmètres des territoires ?  
Quelle est la configuration qui permettra d’achever la  
mutation des écoles d’art avec un vrai statut pour les 
enseignant.e.s, conforme à l’enseignement supérieur ? 
Jusqu’où la distinction historique entre écoles dites 
« territoriales » et écoles dites « nationales » est-elle 
encore pertinente aujourd’hui ?

En présence de Françoise Nyssen, Ministre de la Culture : 
allocution le 06 ou le 07 septembre (sous réserve)
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PROGRAMME
 Jeudi 06 septembre 2018
 

☞ LES CHAMPS LIBRES  
Salle de conférences. Entrée ouest - 10, cours des Alliés  
(1 minute de la gare à pieds, Métro Charles de Gaulle) 
9h30 Accueil café et émargement
10h - 11h30 Assemblée générale de l’ANdÉA
11h30  - 12h Présentation d’artpress2 n°49 « Art & Graphisme » 
par Catherine Millet, directrice de la rédaction, et Philippe 
Ducat, collaborateur d’artpress et coordinateur du numéro.  
Chaque article a été mis en page par un jeune designer  
issu d’une école supérieure d’art
12h - 13h45 Émargement
12h - 14h Déjeuner-cocktail au Café des Champs Libres
14h - 14h30  Ouverture du séminaire par Nathalie Appéré,  
Maire de Rennes. Mot d’accueil de Benoît Careil, adjoint  
à la culture de la ville de Rennes et président de l’EESAB,  
des représentantes élues au conseil d’administration  
de l’EESAB des villes de Brest et Lorient et de Quimper 
Bretagne Occidentale, de la direction de l’EESAB  
et de la présidence de l’ANdÉA
14h30 - 18h Table-ronde en plénière Nouveaux périmètres  
des politiques publiques, lieux et enjeux de la création  

☞ EESAB - site de Rennes  
34, rue Hoche (Métro Sainte-Anne) 
18h30  - 20h30  
Réunions sectorielles 

☞ COUVENT DES JACOBINS  
Place Sainte-Anne (Métro Sainte-Anne) 
18h30  - 22h  
Visite libre de l’exposition Debout ! collection Pinault 

☞ BISTROT DE LA CITÉ  
7, rue Saint-Louis (Métro Sainte-Anne) 
21h - 1h  
Soirée DJ Musique pop et arts plastiques 

https://www.artpress.com/2018/08/04/artpress2-n49-art-graphisme/%20
https://www.facebook.com/events/185803968798625/
https://www.facebook.com/events/185803968798625/
https://www.facebook.com/events/185803968798625/
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PROGRAMME 
 Vendredi 07 septembre 2018
    
☞ EESAB - site de Rennes 
34, rue Hoche (Métro Sainte-Anne)

9h  
Accueil café (cloître)
9h30  - 11h30  
Ateliers en parallèle (1 atelier au choix)
11h30  - 12h15  
Visite libre de l’exposition de l’EESAB Par quatre chemins

☞ HÔTEL DE VILLE 
Entrée péristyle sud

12h30  - 14h 
Déjeuner - cocktail, salons de l’Hôtel de Ville
(sur présentation du carton d’invitation)

☞ LES CHAMPS LIBRES  
Salle de conférences 
Entrée ouest - 10, cours des Alliés  
(1 minute de la gare à pieds, Métro Charles de Gaulle)

14h30  - 18h 
Table-ronde en plénière Formes de l’école d’art 
et clôture du séminaire
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TABLE-RONDE EN PLÉNIÈRE 
                             (Les Champs Libres) 
 
 Jeudi 06 septembre 2018  
 ☞ 14h30  - 18h

 Nouveaux périmètres des politiques   
 publiques, lieux et enjeux de la création

À la croisée de la création, de l’enseignement supérieur  
et de l’éducation pour tous, l’école supérieure d’art 
émarge à différents champs, alimente aussi son territoire 
et participe à de multiples titres aux politiques publiques,  
à travers son activité mais aussi par les diplômé.e.s 
qu’elle produit : étudiant.e.s, enseignant.e.s, artistes, 
designers s’insèrent dans des économies et en  
produisent aussi de nouvelles. Les compétences et les 
nouvelles stratégies des collectivités territoriales, à 
l’endroit notamment de l’enseignement supérieur  
et de la culture, dessinent les territoires de demain.  
Comment les élu.e.s inventent-elles/ils les nouveaux 
périmètres des territoires et comment construisent-
elles/ils une nouvelle dynamique ? Quelles relations,
complémentarités et interdépendances se créent entre 
les différents échelons de collectivités, et de quelles 
manières ces mutations s’articulent-elles avec les 
missions des établissements d’enseignement supérieur, 
en premier lieu les écoles supérieures d’art et design, 
principalement financées par ces collectivités ? Quelles 
nouvelles politiques internationales émergent pour  
des villes, métropoles et régions connectées au niveau 
européen et mondial ? Comment les élu.e.s anticipent- 
elles/ils le boom de la démographie étudiante, française  
et mondiale ? Élu.e.s des collectivités territoriales, 
associations d’élu.e.s, représentant.e.s de l’État, du 
Parlement et de l’enseignement supérieur échangeront 
avec la communauté des écoles d’art.
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Avec la participation de :

•  Béatrice Barruel, vice-présidente d’Orléans Métropole 
en charge de l’enseignement supérieur, membre du 
Bureau de l’Association des villes universitaires de  
France (AVUF), présidente de l’ESAD Orléans

•  Frédérique Bonnard-Le Floc’h, élue déléguée à 
l’enseignement supérieur, à la recherche et aux affaires 
européennes, Conseil départemental du Finistère

•  Benoît Careil, adjoint à la Maire de Rennes délégué  
à la culture, membre de la commission « culture  
et attractivité du territoire » de France Urbaine,  
président de l’EESAB

•  Olivier David, Président de l’Université Rennes 2

•  Emmanuel Couet, maire de Saint-Jacques-de-la-Lande 
et président de Rennes Métropole

•  Anne Gérard, conseillère régionale de  
Nouvelle-Aquitaine déléguée à la jeunesse, à la vie 
étudiante, au logement, à la mobilité des jeunes  
et à la francophonie (sous réserve)

•  Jean-Michel Le Boulanger, premier vice-président  
en charge de la culture et de la démocratie régionale  
de la Région Bretagne

•  Déborah Münzer, adjointe au maire de Nogent- 
sur-Marne déléguée à la culture, présidente de la 
Fédération Nationale des Collectivités territoriales  
pour la Culture (FNCC) (sous réserve)

•  Fabien Robert, adjoint au maire de Bordeaux délégué  
à la culture et au patrimoine, président de l’EBABX

•  Sylvie Robert, sénatrice d’Ille-et-Vilaine

•  Michel Roussel, directeur régional des  
affaires culturelles, DRAC Bretagne 



TABLE-RONDE EN PLÉNIÈRE 
                             (Les Champs Libres) 
 
 Vendredi 07 septembre 2018  
 ☞ 14h30  - 18h

 Formes de l’école d’art

Qu’est-ce qu’une école d’art, une école supérieure  
de théâtre, de musique, de cirque ou de danse ?  
Comment l’avons-nous déjà repensée et comment  
la voulons-nous, pour former qui et à quoi ?  
Comment l’artiste, le designer, la créatrice, le  
créateur fait-il ou fait-elle école à l’articulation,  
des milieux professionnels et sur les territoires ?  
Comment invente-t-on la scène artistique et le design  
de demain ? Pédagogies, profils des équipes pédagogiques, 
articulation aux milieux professionnels, sélection et 
diversité des étudiant.e.s : de quelles manières préserver 
et améliorer le modèle de l’école supérieure Culture  
sans tomber dans les travers de l’académisation  
et en préservant notre mission de service public ?  
Les écoles de la création sont-elles des établissements 
culturels ? L’art peut-il se laisser circonscrire à un 
territoire ? Jusqu’où la notion de scène artistique, avec  
ce qu’elle implique de territorialisation, est-elle encore 
pertinente dans le contexte mondialisé des échanges  
et de la création ? Quelles sont les mutations récentes  
de la société et des technologies qui imposent de  
repenser l’enseignement de la création, et notamment 
celui du design ? Artistes, designers, créateurs,  
créatrices, théoricien.ne.s, enseignant.e.s, étudiant.e.s, 
représentant.e.s des milieux professionnels  
échangeront sur ces questions. M
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Avec la participation de :

•  Margot Videcoq, participante des Ateliers des horizons, 
Grenoble, codirectrice des Laboratoires d’Aubervilliers

•  Olivier Peyricot, designer, directeur de la recherche  
à la Cité du Design et directeur scientifique de la  
Biennale Internationale du Design de Saint-Étienne 

•  Maxime Raynaud, étudiant à l’ESA des Pyrénées

•  Latifa Laâbissi, danseuse, chorégraphe,  
directrice artistique du programme Extension Sauvage 

•  Enrico Lunghi, historien de l’art et curateur,  
chargé d’études au Service de coordination de  
la Recherche et de l’Innovation pédagogiques et 
technologiques du ministère de l’Éducation nationale  
du Luxembourg, président du conseil d’administration  
de l’ENSAD Nancy

•  Laurent Poitrenaux, comédien, responsable 
pédagogique de l’École du Théâtre National de Bretagne 

•  Stéphanie Cherpin, artiste, professeur  
à l’ESAAA Annecy

•  Emmanuelle Chérel, historienne de l’art,  
professeur à l’École des beaux-arts Nantes Saint-Nazaire

•  Jérôme de Vienne, artiste, étudiant en 3e cycle 
(Diplôme supérieur de recherche en art) à l’ESACM



ATELIERS EN PARALLÈLE
(un au choix, à l’EESAB - site de Rennes)

 Vendredi 07 septembre 2018  
 ☞ 9h30  - 11h30

 Atelier 1 (Auditorium)
 Comment les écoles d’art territoriales  
 et nationales se saisissent-elles des 
 enjeux territoriaux ?

Les écoles supérieures d’art sont inscrites au cœur de 
territoires très divers depuis la petite ville jusqu’aux 
grandes métropoles. Toutefois, elles exercent leurs 
activités d’enseignement et de recherche dans le cadre 
réglementaire des lois, décrets et arrêtés du ministère de 
la Culture, qui sont les mêmes quels qu’en soient le statut 
et les financements, quel que soit le territoire dans lequel 
elles s’inscrivent. Qu’elles soient de statut national (EPA) 
ou territorial (EPCC), les écoles sont dans un territoire, 
dans un contexte, et interagissent avec les politiques  
des collectivités qui les environnent, dans les domaines 
spécifiques de l’enseignement supérieur, de l’art et de  
la culture, mais parfois aussi d’autres domaines a priori  
plus éloignés. Comment les collectivités territoriales, 
notamment dans les processus de métropolisation, 
voient-elles le rôle et les enjeux des écoles ? Quels 
changements sont à venir et quelle solidarité territoriale 
peut-on attendre ? Comment les écoles articulent-elles 
une inscription territoriale avec les enjeux nationaux 
(recherche, etc.) qui font le cœur de leur mission ? 
Comment les écoles nationales prennent-elles en  
compte les enjeux territoriaux ? Comment traduire  
cela dans le contrat d’accréditation conçu aussi  
comme un contrat d’objectifs et de moyens ?
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ATELIERS EN PARALLÈLE
(un au choix, à l’EESAB - site de Rennes)
 
 Vendredi 07 septembre 2018  
 ☞ 9h30  - 11h30

 Atelier 2 (3ème année Design)
 L’EPCC, quels champs des possibles ?

En quoi l’outil EPCC (Établissement public de coopération 
culturelle) est-il pertinent pour la réalisation des 
missions des écoles supérieures d’art ? Que permet-il  
et comment pourrait-il être amélioré ? L’améliorer  
oui, mais dans la poursuite de quels objectifs explicites  
de gouvernance ? Les exigences et normes du secteur  
de l’enseignement supérieur et de la recherche  
amènent la communauté à faire des propositions pour  
préciser les obligations statutaires des établissements 
(composition des conseils d’administration, instances, 
contractualisation entre les membres…). Entre domaine 
et territoire, l’EPCC sur le fil n’est-il pas le seul espace 
possible de coopération pour l’enseignement supérieur ? 
Quels sont les paradoxes et représentations attachés aux 
modèles de gouvernance par les pair.e.s ? Où se jouent les 
arbitrages et l’inscription stratégique de l’action ? 
Qu’a-t-on à apprendre, pour avancer statutairement,  
des expériences de gouvernances d’EPCC qui ne sont  
pas des établissements d’enseignement supérieur ? 
Doit-on tout attendre des évolutions législatives ? 
Comment assumer et conduire les évolutions statutaires 
au sein des établissements eux-mêmes en rapport avec 
leurs missions et singularités ? L’EPCC est normalement 
un espace qui permet de sortir du « qui paie décide » et du 
« les spécialistes du domaine écrivent le projet » : utopie ? M
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ATELIERS EN PARALLÈLE
(un au choix, à l’EESAB - site de Rennes) 
 
 Vendredi 07 septembre 2018  
 ☞ 9h30  - 11h30

 Atelier 3 (1ère année B)
 Travailler, chercher, enseigner :  
 quel statut approprié pour les  
 Professeurs d’Enseignement Artistique ?

Les enseignant.e.s dans les écoles d’art sont d’abord des 
actrices et acteurs du monde de l’art. Elles et ils inventent 
des pédagogies depuis leurs territoires singuliers de 
création dans les champs du design, de l’art, de la 
critique, de la philosophie ou de l’histoire. S’ajoute à  
ces réflexions sur la transmission la question de la 
recherche alors qu’aucun statut n’encadre, ne délimite  
le périmètre ni même les enjeux de cette nouvelle 
mission. Des pratiques ont été inventées dans les écoles 
qu’il s’agira d’observer afin de penser au mieux ce qui 
pourrait spécifier le statut à venir des PEA. Comment 
inventer un statut, à partir des expériences menées et en 
regard des statuts des autres enseignant.e.s du supérieur 
souvent proposés comme seuls modèles possibles, qui soit 
approprié aux nouvelles missions des écoles supérieures 
d’art et design, qui ouvre à une reconnaissance et à une 
meilleure circulation de cette recherche et surtout qui 
permette aux enseignant.e.s des écoles (nationales 
comme territoriales) de rester des artistes actifs et des 
professionnel.le.s engagé.e.s dans les milieux de l’art ?
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ATELIERS EN PARALLÈLE
(un au choix, à l’EESAB - site de Rennes) 

 Vendredi 07 septembre 2018  
 ☞ 9h30  - 11h30

 Atelier 4 (3ème année Art)
 Mutations des enjeux internationaux

Depuis des années, tout le monde dans les écoles parle de 
« l’international » pour désigner l’ensemble des relations 
que nous nouons avec des partenaires et des personnes 
installés hors de France. Mais où en sommes-nous 
vraiment de ces relations ? Quelle politique et quel 
rapport au monde désirons-nous faire advenir avec nos 
« actions internationales » alors que les enjeux 
planétaires évoluent à grande vitesse sous nos yeux ? 
Quelles coopérations faut-il mettre en œuvre avec les 
établissements à l’étranger ? Avec quels objectifs ? 
Cherche-t-on des opportunités pour nos étudiant.e.s ? 
Souhaite-t-on l’augmentation du nombre d’étudiant.e.s 
étranger.e.s dans nos écoles ? Veut-on des échanges de 
compétences, entre autres pour développer les 
enseignements artistiques là où ils sont absents  
dans le monde ? Faut-il créer des campus à l’étranger ? 
Mettre en place des VAE (validation des acquis de 
l’expérience) ? Participer aux politiques de coopération 
des collectivités et au rayonnement de la France ? 
Les relations internationales se transforment pour tout  
le secteur de l’enseignement supérieur à l’heure de la 
globalisation et du boom démographique étudiant.  
Après le séminaire d’été de l’ANdÉA dédié à ces 
questions en 2017, tout cela doit rester au travail  
pour les ESAD du futur.
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ATELIERS EN PARALLÈLE
(un au choix, à l’EESAB - site de Rennes)  

 Vendredi 07 septembre 2018  
 ☞ 9h30  - 11h30

 Atelier 5 (Bibliothèque)
 Quand le design réinvente  
 les politiques publiques 

Design des politiques et des services publics, design  
des gouvernances, design des administrations publiques  
et de leur relation à la société et aux citoyens…  
Design participatif avec les agents publics et les usager.e.s, 
prospective par le design, design d’expérience de services 
publics, etc. : le design se trouve sollicité pour accompagner 
les transformations en cours de l’action publique et de la 
démocratie, à l’échelle de l’État ou des territoires. Ces 
mouvements de transformation et de réinvention mettent 
en jeu, nationalement ou localement, la production et la 
circulation des connaissances et des représentations, des 
technologies et des savoir-faire, les formes de la création  
et de l’invention, et celles des patrimoines. Les pouvoirs 
publics ont affaire avec ces dynamiques de réinvention ou 
d’innovation écosystémique, qu’ils doivent appréhender, 
accompagner ou orienter. Dans ce mouvement, comment 
accompagner aussi ce qui relève du travail des valeurs et 
des biens immatériels ? Les valeurs portées par l’État et 
l’action publique, par les territoires et les collectivités 
locales, ou des communautés, mais aussi les valeurs 
immatérielles portées par l’art et le design – vecteurs  
d’une identité des « Beaux-arts » ou de la création de 
France –, également objet de la gouvernance publique.
L’atelier conjuguera ces deux aspects – formes du  
design pour l’action publique et politiques publiques  
des valeurs et biens immatériels de la création. M
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ATELIERS EN PARALLÈLE
(un au choix, à l’EESAB - site de Rennes)

 Vendredi 07 septembre 2018  
 ☞ 9h30  - 11h30

 Atelier 6 (2ème année Art Nord)
 Ce design en école d’art :  
 un état des lieux et des  
 orientations pour le futur

Ce design en école d’art : adopté, révisé, questionné,  
le design du XXIe siècle poursuit sa progression. Le mot  
a intégré le vocabulaire des décideurs et décideuses, du 
politique à l’acteur économique, mais ses appréhensions 
variées, de la recherche-création à l’outil méthodologique, 
donnent lieu à des débats représentatifs de la difficulté à le 
cerner. Les formations se multiplient dans le secteur privé 
tandis que l’offre de l’Éducation Nationale se structure  
avec le DNMADe et que les formations universitaires se 
développent. Quels sont les enjeux de l’enseignement  
du design en écoles d’art ? Comment rendre lisibles nos 
spécificités, nos recherches ? Comment se positionner à 
l’international ? Comment se présenter aux lycéen.ne.s,  
aux côtés des classes préparatoires artistiques sous 
agrément du ministère de la Culture ? Quelles évolutions 
pédagogiques sont à engager par nos écoles, celles déjà  
à l’œuvre et celles qu’il va falloir inventer ? Peut-on  
décrire le système public dans son entier en précisant  
nos différences et complémentarités, en termes 
d’enseignements, d’attendus, de débouchés ?
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ATELIERS EN PARALLÈLE
(un au choix, à l’EESAB - site de Rennes)  
 
 Vendredi 07 septembre 2018  
 ☞ 9h30  - 11h30

 Atelier 7 (2ème année Art Sud)
 Les écoles d’art et les politiques    
 territorialisées de démocratisation   
 artistique et culturelle

Les écoles d’art se sont emparées des politiques publiques 
de démocratisation culturelle : culture santé, culture 
prison, culture handicap, culture et politique de la ville, 
etc. Elles occupent une place charnière dans la filière  
qui va de l’enfance, des amateurs, des publics éloignés  
ou empêchés à l’enseignement supérieur : diversifier  
et élargir le vivier de l’éducation artistique, c’est aussi 
élargir le bassin de recrutement de l’enseignement 
supérieur et participer de la diversification des scènes 
artistiques futures. C’est aussi proposer aux étudiant.e.s 
et aux diplômé.e.s des situations artistiques nouvelles.  
Si la mission centrale des écoles d’art est bien 
l’enseignement supérieur, celles-ci sont aussi de vrais 
vecteurs de démocratisation. Non seulement elles 
participent à la formation des futur.e.s acteurs et actrices 
de l’éducation artistique mais elles prennent part aussi  
à l’éducation par la pratique, à la fréquentation des  
artistes et des œuvres et à l’éducation à l’image.  
Quels financements dédiés encadrent cette activité ? 
Comment les écoles d’art s’insèrent-elles dans les 
politiques interministérielles du ministère de la  
Culture et les politiques de développement culturel  
des collectivités ? Comment s’articulent les différentes 
politiques publiques dans ce domaine ? Quel en est le 
pilotage national et territorial ? Allons-nous vers une 
gouvernance métropolitaine de l’éducation artistique  
et culturelle ? Qu’apportent les pactes entre l’État et les 
collectivités concrètement ? Qu’en est-il au sein d’un 
EPCC qui associe l’État et des collectivités ? Un cas d’école 
pour réfléchir à la gouvernance de la démocratisation 
artistique à l’issue de la réforme territoriale ? 
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ATELIERS EN PARALLÈLE
(un au choix, à l’EESAB - site de Rennes)

 Vendredi 07 septembre 2018  
 ☞ 9h30  - 11h30

 Atelier 8 (1ère année A)
 Place et rôle des écoles supérieures  
 d’art et design dans la structuration  
 et la dynamisation de l’enseignement   
 supérieur et de la recherche

Depuis une dizaine d’années, l’enseignement supérieur  
et la recherche se sont reconfigurés selon une politique 
de regroupement territorial pilotée par le ministère  
de l’Enseignement supérieur et de la recherche.  
Pour les écoles de création, une telle reconfiguration 
porte avec elle ses risques, au premier rang desquels  
celui de l’académisation, et ses chances, notamment 
l’ouverture sur d’autres champs. Quels sont aujourd’hui 
la place et le rôle des écoles supérieures d’art et design 
dans cette politique ? Est-elle satisfaisante ? Peut-on en 
faire un bilan général ou ne peut-on que se rendre à 
l’évidence de la disparité des situations ? Ne peut-on 
alors, dans ce dernier cas, préciser ce que serait une 
organisation satisfaisante ? Peut-on attendre davantage 
de cette politique ? Il s’agira d’esquisser un état des lieux 
et de dégager quelques perspectives, en interrogeant 
notamment les politiques et les structures : politiques  
de site des ComUE, réseaux régionaux de grandes  
écoles, schémas régionaux de l’enseignement supérieur,  
de la recherche et de l’innovation (SRESRI), compétences
des régions en termes d’enseignement supérieur, voire 
des autres collectivités. Mais aussi les dynamiques,  
les synergies et les mutualisations qui peuvent s’engager 
avec les autres écoles supérieures Culture et les 
établissements relevant du ministère de l’Enseignement 
supérieur : innovation pédagogique, interdisciplinarité, 
nouvelles formations, tiers lieux, effets campus, 
programmes Égalité des chances...
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ATELIERS EN PARALLÈLE
(un au choix, à l’EESAB - site de Rennes)

 Vendredi 07 septembre 2018  
 ☞ 9h30  - 11h30

 Atelier 9 (Salle intermédiaire)
 Filière et écosystème de l’art,  
 des artistes et des professionnel.l.es  
 de l’art sur le territoire 

En 2014, sur le modèle des SOLIMA (schémas 
d’orientation et de développement des lieux de musiques 
actuelles), le ministère de la Culture a créé les SODAVI 
(schémas d’orientation et de développement des arts 
visuels) pour inciter les professionnel.le.s d’un territoire 
donné et leurs collectivités territoriales à travailler à  
une meilleure connaissance du terrain comme pour 
établir des préconisations pour développer le secteur.  
Dans un même temps, le CIPAC (Fédération des 
professionnel.l.e.s de l’art contemporain) a accompagné 
la création annoncée du CNPAV (Conseil national  
des professionnel.l.e.s des arts visuels), espace de 
concertation des professionnel.le.s de l’art contemporain 
qui doit contribuer à la structuration du secteur.   
Cet atelier vise à définir comment les écoles supérieures 
d’art et de design participent au développement, sur leur 
territoire comme au niveau national, de la filière et de 
l’écosystème de l’art contemporain, et plus largement 
comment elles contribuent à la vie artistique des 
territoires. Il s’agira aussi de témoigner de l’engagement 
des professionnel.le.s de l’art dans l’accompagnement des 
débuts de carrière des jeunes diplômé.e.s. M
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ATELIERS EN PARALLÈLE
(un au choix, à l’EESAB - site de Rennes)

 Vendredi 07 septembre 2018  
 ☞ 9h30  - 11h30

 Atelier 10 (2ème année Design)
 Artiste et designer  
 — un métier et des  carrières ? 

Diplômé.e.s des écoles d’art et de design, ils/elles 
continuent d’expérimenter non seulement dans la 
création des formes plastiques mais également dans  
leurs parcours professionnels, dans leur inscription  
dans le monde contemporain, dans leurs économies. 
Seront posées les questions du devenir des diplômé.e.s  
en art et en design ; du panel des débouchés, incarnés  
par des parcours de designers et d’artistes marqués par  
la polyactivité et donc du rôle et de l’évolution des écoles 
face à ce constat. L’atelier propose aussi de clarifier la 
définition de l’artiste et du designer dans la perspective 
de faire reconnaître leurs compétences et pour qu’ils et 
elles soient ainsi considéré.e.s comme des partenaires  
des politiques culturelles publiques. De cette question 
découleront les problématiques des statuts et de la 
rémunération des créatrices et créateurs.
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LANCEMENT  
D’ARTPRESS2

 ☞ LES CHAMPS LIBRES 
 Jeudi 06 septembre à 11h30

 Présentation d’artpress2 n°49 « Art & Graphisme »  
 par Catherine Millet, directrice de la rédaction,  
 et Philippe Ducat, collaborateur d’artpress et  
 coordinateur du numéro

Conscient que les frontières entre les différentes 
expressions visuelles sont de plus en plus poreuses, 
artpress consacre le numéro de sa série trimestrielle 
artpress2 aux relations entre art et graphisme.  
Pour artpress, l’identité visuelle a toujours été un enjeu 
majeur. C’est Roger Tallon qui, en 1972, en avait créé  
le système graphique. Si celui-ci a su évoluer depuis, il  
est néanmoins toujours resté fidèle aux principes établis  
par le grand designer.

Pour ce numéro exceptionnel, artpress décide de livrer ses 
pages à ceux qui travaillent déjà au design graphique de 
demain. Chaque article est mis en page par un jeune 
designer issu d’une école supérieure d’art qui dispose 
d’une totale carte blanche. Ainsi le numéro est-il tout à  
la fois une histoire croisée de la modernité de l’art et  
du graphisme, un panorama de leurs échanges actuels,  
et une anticipation de la scène graphique à venir.

Avec des textes de : Jacques Ayroles, Cécile Bargues, 
Philippe Bouchet, Philippe Comar, Catherine De Smet, 
Charles Dreyfus, Joséphine Ducat, Philippe Ducat,  
Cyril Duret, Lise Fauchereau, Virginie Lyobard,  
Laurent Mannoni, Jean-Jacques Manzanera,  
Claire Margat, Rainer M. Mason, Jean-Jacques Palix, 
Fedora Parkmann, Didier Semin, Diane Turquety  
et Erik Verhagen.
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EXPOSITIONS À VISITER
EN MARGE DU SÉMINAIRE

 ☞ LENDROIT ÉDITIONS
 24 bis, place du Colombier  
 (à 1 minute des Champs Libres à pieds) 
 Du mardi au samedi de 12h à 18h
 Métro Charles de Gaulle

 Jean-Jacques Dumont, Sans autres modifications

À travers un travail protéiforme, Jean-Jacques Dumont 
interroge les valeurs associées au travail et l’économie  
de la production, toujours avec une pointe d’humour.  
Cet intérêt pour celles-ci s’inscrit en partie dans une 
recherche de longue date, initiée en 2011 sous le nom de 
« comptoir des restrictions » suite à la découverte d’un 
ouvrage de 1940 intitulé Recette de cuisine et conseils 
ménagers en période de restrictions. Le travail manuel est,  
de fait, emblématique du vocabulaire formel de Jean-
Jacques Dumont, notamment par l’emploi d’outils et 
ustensiles domestiques. D’autre part, à travers 
l’utilisation de l’édition comme médium ou comme 
prolongement de ses pièces uniques, Jean-Jacques 
Dumont manipule les signes empruntés au monde du 
travail, à l’économie ou à la communication. L’artiste 
présente ici une sélection d’œuvres – pièces uniques, 
multiples, éditions et, éphéméras produits ces dernières 
années – et une sérigraphie inédite.
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http://www.lendroit.org/fiches-news/1479-Jean-Jacques-Dumont-Sans-autres-modifications%20%0D


EXPOSITIONS À VISITER
EN MARGE DU SÉMINAIRE 

 ☞ LES CHAMPS LIBRES
 10, cours des Alliés (à 1 minute à pieds de la gare) 
 Du mardi au vendredi de 12h à 19h,  
 le samedi et le dimanche de 14h à 19h 
 Métro Charles de Gaulle

 Benoît-Marie Moriceau, The Relative Size of Things 
 & The Vertigo of The Infinite

En 1977, les designers Charles et Ray Eames  
réalisent Powers of Ten, un court-métrage qui évoque 
magnifiquement, par la simple illustration d’une 
opération exponentielle, l’abîme de l’espace qui nous 
entoure et qui nous constitue. S’aventurer à calculer 
l’incommensurable, édifier l’impossible ou comprendre 
l’inexplicable, c’est risquer ce vertige qui nous replace  
à la mesure de ce que nous sommes. The Relative Size  
of Things & The Vertigo of The Infinite déploie un grand 
ensemble sculptural où s’articulent des temporalités 
composites, des espaces et des échelles multiples.  
Un assemblage hétérogène qui réunit à la fois  
des représentations réduites d’installations de  
Benoît-Marie Moriceau réalisées pour d’autres  
lieux et qui ont aujourd’hui disparu, mais aussi des 
installations qui n’ont jamais vu le jour et rendues 
visibles sous la forme de maquettes et de dioramas.  
Une intervention artistique est également visible  
depuis le 6e étage de la Bibliothèque, à l’échelle du 
panorama sur la ville.
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https://www.leschampslibres.fr/agenda/expositions/the-relative-size-of-things-the-vertigo-of-the-infinite/
https://www.leschampslibres.fr/agenda/expositions/the-relative-size-of-things-the-vertigo-of-the-infinite/


EXPOSITIONS À VISITER
EN MARGE DU SÉMINAIRE 

 ☞ L’EESAB - site de Rennes 
 34, rue Hoche
 Du lundi au vendredi de 9h à 18h 
 Métro Sainte-Anne 
 
 Par quatre chemins

L’exposition donne un aperçu des projets des sites  
de l’EESAB à travers des productions collectives ou 
individuelles d’étudiant.e.s. Chaque site a choisi de 
montrer des travaux qui rendent compte d’un aspect 
particulièrement saillant de la pédagogie ou de la 
recherche qu’il engage : la recherche en design de  
la transition à Brest, des vidéos et dessins construits  
sur le récit, la narration à Lorient, les micro-espaces 
d’exposition extérieurs à Quimper, les productions 
réalisées autour du chantier de l’Hôtel à projets  
Pasteur à Rennes. 

 ☞ LE COUVENT DES JACOBINS 
 6, rue d’Échange - place Sainte-Anne 
 Mardi, mercredi, vendredi de 11h à 19h,  
 jeudi de 11h à 22h, samedi et dimanche de 10h à 19h
 Métro Sainte-Anne (à 5 minutes à pieds de l’EESAB) 

 Debout !

À l’invitation de Nathalie Appéré, Maire de Rennes,  
la Collection Pinault présente un choix d’œuvres, dans 
l’enceinte du Couvent des Jacobins et une installation 
d’œuvres de Tatiana Trouvé au Musée des Beaux-Arts.  
Les œuvres présentées évoquent, à la fois, le destin 
individuel et le destin collectif des hommes.  
Beaucoup d’entre elles ont été créées à la suite d’un 
événement qui a changé le cours d’une vie, celle de 
l’artiste ou celle d’un tiers, mais aussi, parfois, celui de 
l’humanité toute entière. De cette manière, l’exposition 
invite, aussi, le visiteur à s’interroger sur sa propre 
capacité à se tenir « debout » face aux épreuves 
auxquelles il est, ou pourrait être, confronté. 23

http://www.eesab.fr/rennes-brest-lorient-quimper/actualites/par-quatre-chemins#.W4OrwegzY2w
https://www.centre-congres-rennes.fr/fr/exposition-collection-pinault%20


EXPOSITIONS À VISITER
EN MARGE DU SÉMINAIRE 

 ☞ LE MUSÉE DES BEAUX-ARTS 
 20, quai Émile Zola
 Du mardi au vendredi de 10h à 17h,  
 samedi et dimanche de 10h à 18h 
 Métro République

 Régis Perray — Les petites fleurs de l’Apocalypse 

À l’invitation du Domaine national du Château d’Angers, 
Régis Perray a proposé de réaliser un ensemble de fleurs 
en papier peint à partir des fleurs de la Tapisserie de 
l’Apocalypse pour la fin des commémorations de la 
Grande Guerre. La présence des fleurs se retrouve  
partout dans la tapisserie de l’Apocalypse, accompagnant 
l’homme dans les épreuves des sept fléaux. Le projet  
de Régis Perray est de cueillir quelques fleurs de la 
tapisserie et de les adapter au support papier en réalisant 
des papiers peints à la planche, à l’ancienne, avec  
l’Atelier d’Offard, à Tours, pour les faire pousser, surgir, 
apparaître en bas des murs, où le papier peint est parfois 
posé, petit à petit… comme un champ de fleurs partant 
d’Angers et se diffusant à Nantes, Roanne, Lille, Besançon, 
Caen, Drancy, Bruxelles, Rennes… Régis Perray honore la 
mémoire des disparus comme avec les coquelicots et les 
bleuets, fleurs symboles des soldats Alliés et Français,  
en pensant aussi aux soldats, aux civils, aux victimes  
et survivants de toutes les terres de guerre.
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https://mba.rennes.fr/fr/article/les-petites-fleurs-de-l-apocalypse/%20


EXPOSITIONS À VISITER
EN MARGE DU SÉMINAIRE 

 ☞ LE MUSÉE DES BEAUX-ARTS 
 20, quai Émile Zola 
  Du mardi au vendredi de 10h à 17h, 
 samedi et dimanche de 10h à 18h 
 Métro République

 Debout !

Dans le cadre de l’exposition Debout ! de la Collection 
Pinault aux Couvent des Jacobins, Tatiana Trouvé  
réalise une installation dans le patio. L’artiste  
présente une série d’œuvres, des dessins provenant  
de la série les Dessouvenus, réalisés au crayon sur des  
fonds de papiers javellisés, initiée en 2013, ainsi  
qu’un ensemble de sculptures. Certaines œuvres de  
la Collection Pinault sont associées à cet accrochage  
dans une grande installation qui prolonge les  
dessins dans l’espace du Musée.

 Histoires et légendes bretonnes

Dans le cadre d’un échange exceptionnel avec le musée 
d’Orsay, le Musée des Beaux-Arts de Rennes présente  
un chef-d’œuvre du peintre symboliste Edgard Maxence 
(1871-1854) intitulé La Légende bretonne. Acquise par le 
musée d’Orsay en 2013, le tableau est la pièce centrale 
d’un parcours à travers les collections du Musée des 
Beaux-Arts en relation avec l’histoire et les légendes 
bretonnes. Le circuit dans les salles sera ponctué 
d’œuvres de Valérian Henry réalisées spécialement  
à cette occasion.
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https://mba.rennes.fr/fr/article/debout/
https://mba.rennes.fr/fr/article/histoires-et-legendes-bretonnes/%20


L’ANdÉA — Association nationale  
des écoles supérieures d’art

Créée en 1995, l’ANdÉA fédère les écoles supérieures 
d’art sous tutelle pédagogique du ministère de la Culture.  
Ces établissements d’enseignement supérieur et de 
recherche délivrant des diplômes nationaux dans  
le cadre du LMD et des 3es cycles et post-masters 
professionnels, sont représentés au sein de l’ANdÉA 
par plus de 200 membres : enseignant.e.s, étudiant.e.s, 
directrices et directeurs, administratrices et 
administrateurs, chef.fe.s de services.

Mettant en réseau des écoles d’art et design de  
toutes envergures et de tous les territoires, l’ANdÉA  
est une plate-forme de réflexion, une instance de  
proposition et une force d’affirmation de la spécificité  
de l’enseignement supérieur artistique par la création. 

Elle défend un modèle de formation et de recherche 
singulier qui se caractérise par le primat de la référence 
au champ artistique contemporain, aux figures de 
l’artiste et de l’auteur et par une pédagogie fondée  
sur l’expérimentation, le jugement critique et  
le projet personnel de l’étudiant.e. 

L’ANdÉA entend plus largement contribuer  
au débat d’idées contemporain, en faisant valoir,  
à une époque où l’éducation et la créativité sont des 
enjeux politiques, sociaux et économiques de première 
importance, le modèle émancipateur des écoles  
supérieures d’art.
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  RÉSEAU ANdÉA 
 DES ÉCOLES SUPÉRIEURES  
   D’ART ET DE DESIGN PUBLIQUES 



  RÉSEAU ANdÉA 
 DES ÉCOLES SUPÉRIEURES  
   D’ART ET DE DESIGN PUBLIQUES 

Les Beaux-Arts : des diplômes nationaux  
du ministère de la Culture dans le schéma LMD,  
une formation à la création par la création,  
une immersion dans les milieux professionnels  
de l’art et du design.

Diplôme national d’art • Diplôme national  
supérieur d’expression plastique •  
Diplôme supérieur de recherche en art   
et en design •  Doctorat • Postdiplômes  
professionnels •  Classes préparatoires •  
VAE • Formation continue • Pratiques amateurs 27



•  École supérieure d’art d’Aix-en-Provence 
•  École supérieure d’art et de design d’Amiens
•  École européenne supérieure de l’image, 
     Angoulême – Poitiers 
•  École supérieure d’art Annecy Alpes 
•  École supérieure d’art d’Avignon 
•  Institut supérieur des beaux-arts de Besançon 
•  École supérieure d’art Pays Basque, Biarritz – Bayonne
•  École supérieure des Beaux Arts de BordeauX
•  École nationale supérieure d’art de Bourges 
•  École européenne supérieure d’art de Bretagne, 
      Brest - Lorient - Quimper - Rennes
•  École supérieure d’art et de communication de Cambrai 
•  École supérieure d’arts & médias, Caen – Cherbourg
•  École nationale supérieure d’arts de Paris – Cergy 
•  École média art Fructidor, Chalon-sur-Saône
•  École supérieure d’art de Clermont Métropole 
•  École nationale supérieure d’art de Dijon
•  École supérieure d’art du Nord-Pas de Calais,  
      Dunkerque – Tourcoing
•  École supérieure d’art de Lorraine, Épinal – Metz
•   Campus caraïbéen des arts, Fort de France, La Martinique
•  École supérieure d’art et design, Grenoble – Valence
•  École supérieure d’art et design, Le Havre – Rouen
•  École supérieure d’art de La Réunion, Le Port 
•  École nationale supérieure d’art de Limoges 
•  École nationale supérieure des beaux-arts de Lyon 
•  Les Beaux-Arts de Marseille
•  Pavillon Bosio – École supérieure d’arts plastiques  
    de la ville de Monaco 
•  École supérieure des beaux-arts de Montpellier 
    contemporain – MoCo
•  Haute école des arts du Rhin, Strasbourg-Mulhouse
•  École nationale supérieure d’art et design de Nancy 
•  La Villa Arson – École nationale supérieure d’art de Nice
•  École supérieure des beaux-arts de Nîmes 
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•  École supérieure d’art et de design d’Orléans
•  École nationale supérieure des Arts Décoratifs, Paris
•  École nationale supérieure des beaux-arts de Paris
•  Les Ateliers – École nationale supérieure de création           
     industrielle, Paris 
•  École supérieure d’art des Pyrénées, Pau – Tarbes 
•  École supérieure d’art et de design de Reims
•  École supérieure d’art et design de Saint-Étienne 
•  École supérieure d’art et design Toulon Provence Méditerranée
•  Institut supérieur des arts de Toulouse 
•  Le Fresnoy – Studio national des arts contemporains,          
    Tourcoing
•  École supérieure d’art et de design Tours – Angers – Le Mans
•  École supérieure d’art et de design de Valenciennes
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